
 

    

President Fauchon’s address 

Ladies and gentlemen, dear friends, 

Winter for some, summer for others. Dry season here, rainy season a little further 

away. The climate is erratic. And the reality remains the same: clean drinking water 

still isn’t available to everyone. We can’t drink promises, and we can’t wash ourselves 

with speeches. 

Discouragement overwhelms us sometimes.  Endless draughts, devastating floods, 
falling groundwater levels. All of this is the very real daily reality for millions of people. 

And we cannot turn a blind eye to this global reality, in a world that is fracturing a little 

more every day. 

Of course, there are warnings, telling us of the urgency. But warnings don’t fill any 
reservoirs or build any pipelines. And it is our role to help move from alarm to 

constructive action. 

Because, as we well know, solutions do exist. They are technological, when 

innovation -including unconventional water resources- supplements what nature 

alone can no longer provide. They are financial, when we make water an investment 
for the future rather than a burden from the past. They are institutional, when local 

governance serves citizen communities rather than an excess of regulations and 

procedures. 

The World Water Council’s purpose is not to manage water instead of governments, 

local authorities, and operators. It is to connect those who hold the solutions with 

those who have a vital and immediate need for them. This role also involves sharing 

expertise, transforming dialogue into commitment, and commitment into results. 

This is indeed our collective response, driven by active optimism: to affirm that 
sharing opens more doors than accepting the inevitability that closes them. 

Yes, the signs are positive: partnerships are multiplying, the water community is 

expanding, and young people are actively involved and show great promise. The water 



community is working together in anticipation of two major events: the UN 

Conference in Abu Dhabi to promote priorities and commitments, and the World 

Water Forum in Riyadh to exchange ideas and implement responses and solutions. 

Thanks to all of you—and to your respective commitments, which I welcome—the 

World Water Council, its members, its governing bodies, and its president are fully 

and consistently committed to helping shape the future of water around two major 

obligations: security and dignity. 

With my respectful regards, 

 

Loïc Fauchon, President of the World Water Council 

   

  

   

 

Le billet du Président 

Madame, Monsieur, chers amis, 

Hiver pour les uns, été pour les autres. Saison sèche ici, période de pluies un peu plus 

loin. Le climat divague. Et le constat reste le même, l’eau potable ne coule toujours pas 

pour tous. On ne boit pas des promesses, on ne se lave pas avec des discours. 

Nous connaissons le découragement qui nous envahit parfois. Les sécheresses qui 

s’installent, les inondations qui emportent tout, les nappes phréatiques qui baissent. 

Tout cela est le quotidien bien réel de millions de personnes. Et nous ne pouvons fermer 

les yeux sur cette réalité planétaire, dans un monde qui se fracture chaque jour un peu 

plus. 

Bien sûr les alertes sont là, qui nous disent l’urgence. Mais l’alerte ne remplit aucun 

réservoir, et ne construit aucune canalisation. Et c’est notre rôle de contribuer à passer 

de l’alarme à la réponse constructive. 

Car, nous le savons bien, les solutions existent. Elles sont technologiques, quand 

l’innovation, y compris les ressources en eaux non conventionnelles, vient renforcer ce 

que la nature ne suffit plus à offrir seule. Ells sont financières, quand nous devons faire 

de l’eau un investissement du futur plutôt qu’une charge issue du passé. Elles sont 



 

institutionnelles, quand la gouvernance locale se met au service des communautés 

citoyennes plutôt qu’à un excès de normes et de procédures. 

La raison d’être du Conseil mondial de l’eau, n’est pas de gérer l’eau en lieu et place des 

Etats, des Autorités locales et des opérateurs. Elle est de mettre en relation, ceux qui 

détiennent les solutions et ceux et celles qui en ont un besoin vital et immédiat. Ce rôle 

est aussi de faire circuler le savoir-faire, de transformer le dialogue en engagement et 

l’engagement en résultat. 

Voilà bien notre réponse collective, portée par un optimisme actif : affirmer que le partage 
ouvre plus de portes, que d’accepter la fatalité qui les ferme. 

Oui les signaux sont positifs, les partenariats se multiplient, la communauté de l’eau 

s’élargit, la jeunesse est présente et prometteuse. L’eau rassemble sur la route de deux 

temps forts : une Conférence onusienne à Abou Dhabi, pour promouvoir les priorités et 

les engagements et le Forum mondial de l’eau à Riyadh pour échanger et implanter 

réponses et solutions. 

Grâce à vous tous, à vos engagements respectifs que je salue, le Conseil mondial de 

l’eau, ses membres, ses instances, son président, sont pleinement et quotidiennement 

mobilisés pour contribuer à écrire l’avenir de l’eau autour de deux obligations majeures : 

sécurité et dignité. 

Bien respectueusement, 

 

Loïc Fauchon, Président du Conseil mondial de l'eau 

 


